
Un royaliste parmi les bonapartistesâ?¦

Description

 
En 1818, BarthÃ©lÃ©my Sernin du Moulin, baron de Montlezun de Labarthette (LabarthÃ¨te), plus
communÃ©ment connu comme le Baron de Montlezun [1], que lâ??on pourrait dÃ©finir comme un
royaliste trÃ¨s Â« Ancien RÃ©gime Â» Ã©dita Ã  Paris plusieurs ouvrages contant un voyage de deux
ans quâ??il fit aux Antilles et aux Ã?tats-Unis. Le premier, Souvenirs des Antilles : voyage en 1815 et
en 1816, aux Ã?tats-Unis, et dans lâ??archipel CaraÃ¯be ; aperÃ§u de Philadelphie et New-York ;
description de la Trinidad, la Grenade, Saint-Vincent, Saint-Lucie, Martinique, Guadeloupe, Marie-
Galante, Saint-Christophe, Sainte-Croix et Saint-Thomas .[2] est dâ??une lecture moins aisÃ©e que le
second qui sâ??intitule Voyage fait dans les annÃ©es 1816 et 1817, de New York Ã  La Nouvelle
OrlÃ©ans (â?¦) .[3] Ce rÃ©cit de voyage quâ??il fit Ã  40 ans passÃ©s, de par son style est assez
plaisant Ã  lire. Et de par les remarques de cet homme de son temps quâ??elles soient
gÃ©ographiques, politiques et autres, cet ouvrage possÃ¨de un certain intÃ©rÃªt historique.[4]
 

NÃ© le 8 dÃ©cembre 1762[5] le Baron de Montlezun, commenÃ§a ses Ã©tudes au collÃ¨ge de La
FlÃ¨che puis partit Ã  lâ??Ã©cole royale militaire de SorÃ¨ze en 1776.[6] Il fit ensuite un sÃ©jour Ã 
Saint-Domingue lorsque son pÃ¨re commandait un des corps de garnison de Cap FranÃ§ais.[7] Sous
les ordres de ce dernier, le lieutenant-colonel Jean FranÃ§ois du Moulin de la Barthette de
Monlezun,[8] il fit partie de lâ??Ã©tat-major du rÃ©giment de Touraine. AprÃ¨s avoir effectuÃ© des
campagnes navales sous les ordres du comte de Guichen[9] il arriva en Virginie en aoÃ»t 1781, il
participa avec son pÃ¨re Ã  la bataille de Yorktown, puis ils embarquÃ¨rent dans lâ??escadre du comte
de Grasse en 1781. Son pÃ¨re Â« reÃ§ut une forte contusion Â» lors de la Bataille navale des Saintes
qui eut lieu du 9 au 12 avril 1782[10]. BarthÃ©lÃ©my Seurin fut nommÃ© lieutenant en second le 24
juin 1782, et promu 1er lieutenant. Il continua sa carriÃ¨re dans lâ??armÃ©e. En 1789, il participa Ã 
lâ??assemblÃ©e des trois ordres de la sÃ©nÃ©chaussÃ©e de Lannes[11]. Puis appartenant toujours
au RÃ©giment de Touraine commandÃ© par le trÃ¨s royaliste AndrÃ© Boniface Louis Riquetti de
Mirabeau, Ã©migra aprÃ¨s le soulÃ¨vement de ce rÃ©giment Ã  Perpignan en 1790[11b]. il servit Ã 

DES ECRITS ET DE L'HISTOIRE
desecritsetdelhistoire.fr

Page 1 Christelle Augris
26/08/2020

Un royaliste parmi les bonapartistesâ?¦



lâ??armÃ©e de Bourbon dans la compagnie de son rÃ©giment, puis dans la lÃ©gion de BÃ©on.[11c] Il
sâ??exila certainement Ã  Londres. Durant son absence, sa mÃ¨re Marie du Burguet de Fonpeyre
dÃ©cÃ©da le 17 septembre 1793 dans les prisons de Mont-de-Marsan.[12] De retour en France, il
servit lâ??Empereur entre 1808 et 1811[12b]. En 1814, Ã  la chute de lâ??Empereur, il ne put trouver
de place au sein de lâ??armÃ©e. Ã?tant Ã  Paris au matin du 20 mars 1815 lorsque Louis XVIII
sâ??enfuit Ã  lâ??arrivÃ©e de NapolÃ©on, il dÃ©cida de quitter la France.

 

 
Et mÃªme, sâ??il avait appris la dÃ©faite de Waterloo, le 9 juillet 1815 muni dâ??une recommandation
de Lafayette,[13] il sâ??embarqua Ã  Bordeaux pour Philadelphie. Il dira le 18 octobre 1816 lors
dâ??une rencontre avec Hyde de Neuville, lâ??ambassadeur de France aux Ã?tats-Unis qui
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lâ??engageait Ã  retourner en France :

Â« Je ne suis plus jeune, je cherche un lieu oÃ¹ reposer ma tÃªte ; jâ??ai tout sacrifiÃ© pour
le roi ; je fus un de ceux qui se montÃ¨rent les premiers le 31 mars au matin en arborant la
cocarde blanche. Jâ??eus le bonheur de voir entrer Sa MajestÃ© le 3 mai 1814 ; mais
depuis ce jour jusquâ??au 20 mars 1815, oÃ¹ je quittais Paris, jâ??ai nâ??ai pu obtenir ni
des indemnitÃ©s, ni un emploi, ni une demi-solde, ni une retraite due Ã  mes services
militaires qui datent de prÃ¨s de quarante annÃ©es, tandis que je voyais le buanapartistes
comblÃ©s de faveurs et de dignitÃ©s, Ã©levÃ©s aux premiÃ¨res places de lâ??Ã?tat et
brillant de dÃ©corations, souiller de leur prÃ©sence le palais des Bourbons, de cette
mÃªme famille auguste que leurs crimes avaient prÃ©cipitÃ©e du trÃ´ne, et dont ils ne
sâ??Ã©taient bassement rapprochÃ©s que le parjure dans le cÅ?ur et pour mieux
renverser Louis XVIII, comme ils le prouvÃ¨rent peu aprÃ¨s (â?¦) Â»

Effectivement, le Baron de Montlezun semblait vraiment vouloir sâ??installer dÃ©finitivement aux
Ã?tats-Unis comme lâ??indique une lettre quâ??il adressa Ã  James Madison prÃ©sident en cours de
mandat.

Â« Monsieur le PrÃ©sident, September 16, 1816

Un ancien Officier de lâ??armÃ©e franÃ§aise, ayant eu lâ??avantage de servir sous
lâ??immortel Washington, et le GÃ©nÃ©ral La fayette, au SiÃ¨ge dâ??Yorck-town, il y a
prÃ©sentement 35 annÃ©es, a le bonheur dâ??Ãªtre rendu prÃ¨s de Votre demeure,
chargÃ© dâ??une lettre du Marquis pour Votre Excellence.

DÃ©barquÃ© depuis peu de jours Ã  Norfolk, je me suis empressÃ© de venir Vous trouver,
dans lâ??espoir que Votre Excellence ayant Ã©gard aux instances de lâ??AmitiÃ© et aux
bonnes recommandations dâ??un homme qui jouit, Ã  juste tÃ®tre, dâ??une aussi grande
vÃ©nÃ©ration que Votre ancien ami le GÃ©nÃ©ral la Fayette, et aussi Ã  mes faibles
Services en faveur de lâ??IndÃ©pendance AmÃ©ricaine, voudra bien prendre intÃ©rÃªt Ã 
la Situation difficile oÃ¹ je me trouve aprÃ¨s de longues infortunes et rÃ©cemment encore,
par un accident Ã©prouvÃ© Ã  la mer.

Je suis porteur dâ??un Certificat du Marquis lequel Constate mes anciens services
Militaires en Virginie, et ceux de mon PÃ¨re qui, en sa qualitÃ© de Lt. Colonel du
RÃ©giment de Touraine, commanda la tranchÃ©e de Gauche pendant tout le siÃ¨ge
dâ??Yorck-town, et entrâ??autres, lorsque le Vaisseau de guerre Anglais, le Caron fut
brÃ»lÃ© par nos Batteries.

Jâ??eus le malheur de perdre mon pÃ¨re par suite des blessures quâ??il reÃ§ut durant la
guerre de lâ??indÃ©pendance.

PrivÃ© de mon Patrimoine dans la tourmente RÃ©volutionnaire, et dÃ©sirant me fixer en
AmÃ©rique, je viens Solliciter Votre puissant appui Monsieur le PrÃ©sident, pour me faire
obtenir une Concession de Terres, sâ??il est vrai que jâ??y aye quelque droit et pour moi et
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pour mon pÃ¨re ; soit quâ??on mâ??alloue un Lot territorial, soit que lâ??IndemnitÃ© ou
Gratification me fÃ»t accordÃ©e en argent. Je me flatte que je pourrai me rendre utile dans
ce Pays : Mon intention serait de faire exÃ©cuter un Projet que jâ??ai conÃ§u, il y a
plusieurs annÃ©es. Il est certain quâ??il procurerait dâ??Ã©tonnans avantages au
Gouvernement et Ã  la population entiÃ¨re des Ã?tats-Unis, en particulier, et
GÃ©nÃ©ralement, Ã  tous les peuples CivilisÃ©s, mais jâ??aurais besoin dâ??Ãªtre aidÃ©.

Il sâ??agirait dâ??Ã©tablir une Poste-Volante, au moyen de laquelle les lettres, par Ã©crit,
parviendraient, en moins de 24 heures, de la Capitale aux principales frontiÃ¨res et aux
Ports-de-mer les plus importans; et vice VersÃ¢, la Communication ayant lieu de jour et de
nuit et en toute saison, sans obstacle quelconque![14]

Malheureusement mon Manuscrit est restÃ© en Europe ; mais le projet et les moyens me
sont tellement prÃ©sens que ce Manuscrit ne mâ??est nullement indispensable. Je ne
lâ??ai confiÃ© quâ??Ã  un Ministre et Ã  un trÃ¨s petit nombre dâ??individus trÃ¨s
Ã©clairÃ©s. Tous furent frappÃ©s de la hardiesse de lâ??idÃ©e et de la grandeur du projet,
et mâ??engagÃ¨rent Ã  le Soumettre au Gouvernement.

Convaincu que la chose est facile Ã¡ Ã©tablir, je compte, Ã  mon retour Ã  Washington,
prendre les mesures nÃ©cessaires pour mâ??assurer le fruit de ma dÃ©couverte, en cas
de SuccÃ¨s.

Lâ??accident que jâ??ai Ã©prouvÃ© derniÃ¨rement, la perte dâ??une malle tombÃ©e Ã  la
mer, me rÃ©duit Ã  la dÃ©tresse.

Câ??est avec une peine infinie que jâ??ai pu me rendre Ã  Orange-County.

Oserais-je me flatter, Monsieur le PrÃ©sident, que Votre Excellence daignant avoir Ã©gard
aux bonnes recommandations de lâ??homme du monde qui Lui est le plus sincÃ¨rement
attachÃ©, et en ConsidÃ©ration de mes Services et de mes infortunes, voudra bien venir
obligeamment Ã  mon aide et mâ??admettre Ã  lâ??honneur de Lui prÃ©senter mes trÃ¨s
humbles hommages en mÃªme tems que la Lettre de Son ancien et fidÃ¨le Ami ? Je suis
avec un trÃ¨s profond respect, Monsieur le PrÃ©sident, de Votre Excellence, le trÃ¨s
humble, trÃ¨s ObÃ©issant et dÃ©vouÃ© Serviteur

le Bon. Montlezun-Labarthette

Chr. de lâ??ordre Royal et Mre. de Saint-Louis. Â» [15]
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[16]

 

Toujours grÃ¢ce Ã  cette lettre et Ã  celle de recommandation du marquis de Lafayette, il fut donc
introduit auprÃ¨s du prÃ©sident, et rÃ©sida quelques jours dans sa propriÃ©tÃ© de Montpelier.[17]
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RÃ©sidence de Montpelier

Il put aussi rendre visite Ã  lâ??ex-prÃ©sident Thomas Jefferson[18] Ã  Monticello,[19] et passa
quelques heures chez le futur locataire de la Maison-Blanche, alors secrÃ©taire dâ??Ã?tat, James
Monroe.[20] Les rÃ©cits forts dÃ©taillÃ©s de ces rencontres, des monuments et des musÃ©es quâ??il
visita furent utiles Ã  certains historiens amÃ©ricains.[21]

DÃ©but 1817, il finissait ce pÃ©riple Ã  travers les Ã?tats-Unis par la ville de La Nouvelle-OrlÃ©ans. Il
ne goÃ»ta guÃ¨re son sÃ©jour en cette ville, comme le montrent les lignes quâ??il y consacra dans
son rÃ©cit de voyage :

Â« Le 2 janvier 1817. Nouvelle-orlÃ©ans

FatiguÃ© de ma rÃ©sidence dans cette Ã®le de boue, jâ??ai arrÃªtÃ© mon passage sur un
malheureux bateau qui doit mettre Ã  la voile aprÃ¨s-demain matin pour la Havane (Ã®le de
Cuba).

Je quitte la Louisiane sans regrets ; câ??est un vilain pays, extrÃªmement dÃ©sagrÃ©able
au physique et au moral, Le climat y est dÃ©plaisant Ã  un degrÃ© difficile de dÃ©crire ;
lâ??esprit y est gangrenÃ© au-delÃ  de ce quâ??il est possible dâ??exprimer. Il ne
manquait plus Ã  cette terre maudite que dâ??Ãªtre sous le gouvernement amÃ©ricain. Les
turpitudes et les grossiÃ¨retÃ©s dÃ©goÃ»tantes insÃ©rÃ©es chaque jour dans les feuilles
publiques par les ignares gazetiers, achÃ¨vent de soulever le cÅ?ur.

Ici toutes les idÃ©es sont renversÃ©es ; lâ??on nâ??y obtient de considÃ©ration
quâ??autant quâ??on est riche : la piraterie est Ã  lâ??ordre du jour ; les banqueroutes
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mÃ¨nent Ã  la fortune ; le dÃ©magogue est fÃªtÃ© pour ses opinions ; lâ??homme flÃ©tri et
condamnÃ© Ã  mort comme traÃ®tre Ã  son roi reÃ§oit un accueil flatteur et le rÃ©gicide
lui-mÃªme est honorÃ© dans les salons (â?¦) lâ??homme dâ??un cÅ?ur droit est
dÃ©placÃ© dans cette indigne contrÃ©e ; ceux de cette trempe gÃ©missent de sâ??y
trouver enchaÃ®nes ; leurs vÅ?ux les plus ardens appellent sans cesse lâ??heureux jour
qui les verra sâ??embarquer et braver les dangers de la mer, en recherche dâ??une terre
moins barbare (â?¦) Â»

 

Mais pourquoi un tel ressentiment ? Nâ??ayant pu totalement cacher ses idÃ©es ultra-royalistes dans
une dÃ©mocratie comme les Ã?tats-Unis, il sâ??Ã©tait attirÃ© de nombreuses remarques. Et ce que
dÃ©couvrira le baron câ??est que depuis la fin des Cent-Jours et les nouvelles lois Ã©mises par le
nouveau gouvernement franÃ§ais, nombre de bonapartistes, parmi les plus importants sâ??Ã©taient
exilÃ©s aux Ã?tats-Unis. En premier Joseph Bonaparte dÃ¨s aoÃ»t 1815, puis Grouchy, Clauzelâ?¦
mais aussi des rÃ©gicides comme Garnier de Saintes,[22] Pierre-FranÃ§ois RÃ©alâ?¦

Au dÃ©part en fÃ©vrier 1816 lâ??ambassadeur de France le royaliste Hyde de Neuville ne sâ??Ã©tait
point inquiÃ©tÃ© :

Â« Ces hommes, connus par leur attachement Ã  un systÃ¨me dâ??ambition personnelle
qui, certes, nâ??a rien de populaire, ne peuvent Ãªtre dâ??un grand danger sur cette terre
dÃ©mocratique. Les rÃ©publicains font peu de cas de leurs principes et les fÃ©dÃ©ralistes
en dÃ©sapprouvent Â»[23]

 

Mais suite Ã  un banquet donnÃ© Ã  Baltimore le 4 juillet 1816 oÃ¹ un toast fut portÃ© par JB Skinner
directeur de la poste de cette ville Â« aux gÃ©nÃ©raux de France en exil Â»; et ayant traitÃ© Louis
XVIII dâ?? Â« IMBECILE Â» Hyde de Neuville changea dâ??opinion comme le montre ce courrier du
12 juillet adressÃ© au ministre des Affaires Ã©trangÃ¨res :

Â« Votre excellence, ne peut se faire une idÃ©e du dÃ©lire anarchique auquel
sâ??abandonne une clase nombreuse dâ??AmÃ©ricains et une foule de FranÃ§ais. Ces
gens-lÃ  reviennent Ã  93 : les rÃ©gicides sont pour eux des hÃ©ros et Billaud de Varennes
et Carnot dâ??illustres victimes. Les calomnies les plus absurde, les plus lÃ¢ches et les
grossiÃ¨res sont mises journellement en circulation, et contre la France et contre
lâ??auguste famille des bourbons Â»

Et il demanda la destitution de Skinner, crÃ©ant un incident diplomatique entre la France et les Ã?tats-
Unis qui se targuÃ¨rent de lui donner une leÃ§on sur la libertÃ© dâ??opinion.[24]

Pendant ce temps-lÃ , poursuivant son pÃ©riple notre baron ayant eu Ã©cho que La Nouvelle-
OrlÃ©ans Ã©tait plus Â« aristocrate Â», et sachant quâ??il y avait beaucoup de rÃ©fugiÃ©s de Saint-
Domingue dont un grand ami dÃ©nommÃ© Grammont, dÃ©cida dâ??y sÃ©journer. Mais comble de
malchance pour lui, la ville, elle aussi et surtout elle, Ã©tait dans une pÃ©riode oÃ¹ elle acclamait les
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rÃ©fugiÃ©s bonapartistes.[25] En effet, comme lâ??annonÃ§aient rÃ©guliÃ¨rement les journaux de la
ville, de nombreux bonapartistes y faisaient Ã©tape. Et les FranÃ§ais Ã©tablis en Louisiane ou les
nÃ©o-AmÃ©ricains dâ??origine franÃ§aise organisÃ¨rent des banquets en leur honneur. Au milieu des
libations, des toasts furent portÃ©s, soit Ã  NapolÃ©on, soit Ã  la future RÃ©publique franÃ§aise oÃ¹
on y chantait de nombreux hymnes patriotiques dont la Marseillaise. Ainsi dans lâ??Ami des Lois et
Journal du soir  de Jean Leclerc, lui aussi ex-rÃ©volutionnaire franÃ§ais citoyen amÃ©ricain depuis
quelques annÃ©es,[26] fut imprimÃ© le 17 aoÃ»t 1816 :

Â« Il eÃ»t Ã©tÃ© Ã  souhaiter que Mr LainÃ©, prÃ©sident de la Chambre dite des
DÃ©putÃ©s en france, se fÃ»t trouvÃ© Ã  La Nouvelle-OrlÃ©ans hier, et avant-hier ; il
aurait vu fÃªter la st napolÃ©on et se serait dÃ©trompÃ© sur le compte des habitants de la
Louisiane. Il est Ã  remarquer quâ??elle a Ã©tÃ© cÃ©lÃ©brÃ©e avec plus
dâ??enthousiasme, que les rÃ©unions ont Ã©tÃ© plus multipliÃ©es que lâ??annÃ©e
derniÃ¨re ; cela est naturel : câ??est un hommage dÃ©sintÃ©ressÃ© rendu par des
hommes libres Ã  un hÃ©ros malheureux ; lâ??annÃ©e passÃ©e on le croit sur le trÃ´ne !!

Dans une de ces rÃ©unions, parmi divers toasts nous avons remarquÃ© les suivants, que
nous publions avec plaisir :

Ã?â?¦ qui viennent vivre sous sa loi quelque soit leur religion

Ã? NapolÃ©on plus grand dans lâ??adversitÃ© que dans la prospÃ©ritÃ©

Aux braves morts au champs de Waterloo

Aux FranÃ§ais qui habitent la Louisiane â?? Puisse notre exemple les engager Ã  se rendre
comme nous indÃ©pendants

Ã? lâ??immortel Washington

Aux braves grouchy Renauld de St Jean dâ??AngÃ©ly, Clausel, Lefebvre Desnouettes, qui
nous espÃ©rons, se rÃ©uniront bientÃ´t Ã  nous

Au Nouveau LÃ©onidas franÃ§ais, le brave MarÃ©chal de Camp Cambronne, lâ??honneur
des armÃ©es FranÃ§aises

Au Roi de Rome â?? Puisse son rÃ¨gne futur rappeler la gloire de celui de son pÃ¨re.

Aux FranÃ§ais arrivants qui se sont empressÃ©s de se rÃ©unir Ã  nous. Au Prince
EugÃ¨ne de Beauharnais qui nâ??a jamais variÃ© dans ses opinions

Au brave GÃ©nÃ©ral Jackson, le sauveur de la Louisiane, lâ??ami des FranÃ§ais

Au peuple amÃ©ricain hospitalier .Â»

Et en cette fin dâ??annÃ©e 1816 le comte Lefebvre-Desnouettes[27] y Ã©tait de passage, le temps de
recruter pour la colonie Â« Vine and Olive Â»[28], faisant partie de ce projet on peut citer parmi
dâ??autres lâ??ex dÃ©putÃ© rÃ©gicide Joseph Lakanal.
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Le gÃ©nÃ©ral Charles Lallemand[29] co-organisateur de ce projet rejoignit Lefebvre-Desnouettes Ã 
La Nouvelle-OrlÃ©ans au tout dÃ©but dâ??annÃ©e 1817. Ils Ã©taient lÃ  pour lever des fonds et
recruter des colons parmi les nombreux ex planteurs de Saint-Domingue. Toutefois, prÃ©cisons que le
gÃ©nÃ©ral Lallemand aidÃ© de son frÃ¨re Â« dÃ©tourna Â» une partie des fonds de cette colonie
pour crÃ©er avec plus de cent officiers napolÃ©oniens lâ??Ã©phÃ©mÃ¨re Â« Champ dâ??asile Â»
proche de Galveston (repaire des flibustiers, corsaires et partisans de la cause mexicaine). Parmi ces
bonapartistes fraichement exilÃ©s et faisant partie de cette aventure, on peut nommer les gÃ©nÃ©raux
Antoine Rigaux[30] et deux neveux de Danton, Louis FranÃ§ois Jeannet et son frÃ¨re, un temps bras
droit de Lallemand, le fÃ©roce Nicolas Georges Jeannet Oudin[31]. Ils y rencontrÃ¨rent le gÃ©nÃ©ral
Humbert, qui depuis sa destitution par NapolÃ©on avait rejoint Barataria, participÃ© Ã  la dÃ©fense de
La Nouvelle-OrlÃ©ans, et Ã©tait un soutien actif depuis de nombreuses annÃ©es de
lâ??indÃ©pendance mexicaine. Humbert les mit en contact avec Lafitte ainsi que de nombreux ex
Baratariens, et des exilÃ©s franÃ§ais dÃ©jÃ  impliquÃ©s dans la cause mexicaine.[32]

Se trouvait aussi depuis peu Ã  La Nouvelle-OrlÃ©ans, lâ??ex conventionnel rÃ©gicide Jean Guillaume
Taillefer,[33] qui devint mÃ©decin dans la ville[34] jusquâ??Ã  son retour en France en 1819.

Ces prÃ©sences de bonapartistes et dâ??ex rÃ©volutionnaires Ã  La Nouvelle-OrlÃ©ans
inquiÃ©tÃ¨rent Hyde de Neuville et son consul Ã  La Nouvelle-OrlÃ©ans Guillemin, qui Ã©mettaient
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quelques hypothÃ¨ses sur ces projets de colonie. Celle de la crÃ©ation dâ??un refuge pour recevoir
NapolÃ©on suite Ã  une hypothÃ©tique Ã©vasion ? Celle de mettre sur le trÃ´ne du Mexique Joseph
Bonaparte avec lâ??aide des frÃ¨res Laffite basÃ©s Ã  Galveston ? Ou celle de participer Ã 
lâ??insurrection mexicaine de Mina ?[35]

 
 

Humbert
Humbert

 

Lallemand
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Lefebvre-Desnouettes

 
 

 

Et donc, Ã  cette pÃ©riode, un fidÃ¨le de Louis XVIII Ã  La Nouvelle-OrlÃ©ans ne pouvait y trouver sa
place. Ce que ressentit notre baron royaliste dÃ¨s le lendemain de son arrivÃ©e :

 

Â« 25 novembre :

les habitant franÃ§ais sont buanartites enragÃ©s. A peine compterait-on douze royalistes
parmi eux.

On attend ici Grouchy, Lefebvre-Desnouettes, Lâ??Allemand, Clausel[36] et autres grands
hommes de cette trempe, pour les fÃªter et les dÃ©dommager du mÃ©pris des honnÃªtes
gens par les caresses des pirates, des boucaniers, des dÃ©mocrates, des terroristes, des
septembriseurs, des robespierristes, des maratistes, des Brutus, des ScÃ©vola, des sans-
culottes, des rÃ©gicides, des niveleurs, des amis de la libertÃ©, de lâ??Ã©galitÃ©, de
lâ??inviolabilitÃ© de la rÃ©publique, de la fraternitÃ©â?¦ ou de la mort !!! Â» (sic !)

 

Et le contenu des gazettes orlÃ©anaises lâ??horrifiÃ¨rent, en effet le Â« courrier de la Louisiane Â» et
le Â« lâ??Ami des lois et journal du soir Â» dâ??opinion trÃ¨s rÃ©publicaines nâ??Ã©taient
absolument pas tendre avec le nouveau rÃ©gime politique franÃ§ais et Ã©taient un fort soutien Ã  la
cause indÃ©pendantiste mexicaine souhaitant sortir du joug des bourbons dâ??Espagne. Ainsi, le 27
novembre le journal de Leclerc avait publiÃ© une lettre Ã©logieuse Ã  lâ??encontre des deux Mina
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rÃ©volutionnaires mexicains souhaitant se dÃ©barrasser du joug du roi Ferdinand VIII, un Bourbon !

Â« Jeudi 28 novembre 1816 Nouvelle OrlÃ©ans

On est ici au bout du monde : ce sont pour ainsi dire, les modernes colonnes dâ??Hercule.
Les gazettes du pays donnent des nouvelles antiques, et ramassent toutes les ordures
rÃ©volutionnaires pour Ã©tancher la soif dâ??un public Ã  la hauteur des lumiÃ¨res du
siÃ¨cle.Â»

Mais surtout, Le courrier de la Lousiane  de St-Romes, qui selon le baron Ã©tait un fils de chevalier de
Saint-Louis avait relatÃ© via la transcription du Baltimor-patriot de la colÃ¨re de Hyde de Neuville
concernant le toast portÃ© par le directeur de la poste de Baltimore en lâ??honneur des gÃ©nÃ©raux
bonapartiste :

Â« je mettrai aujourdâ??hui sous les yeux de mes lecteurs un monument de lâ??insolence
amÃ©ricaine, câ??est-Ã -dire le plus mÃ©prisable, le plus abject et Ã  la fois le plus ridicule
que lâ??on puisse prÃ©senter Ã  ce ce qui nâ??est pas gangrenÃ© de dÃ©mocratie infecte
et putride ; insolence que le parti mÃªme que l â??on pense maladroitement flatter couvrira
ses dÃ©dains, en ce quâ??elle dÃ©voile la pensÃ©e de la dÃ©magogie amÃ©ricaine
envers le peuple franÃ§ais en gÃ©nÃ©ralâ?¦. MisÃ©rables que la France a crÃ©Ã©s,
quâ??elle a armÃ©s, Ã©quipÃ©s et chaussÃ©s, quâ??elle a protÃ©gÃ©s et soustraits Ã  la
verge vengeresse de la grande Bretagne !Â»

 

Voici ce trait dâ??insolence plÃ©bÃ©ienne extraite de la gazette Baltimore -Patriot, complaisamment
traduite par. M. de Saint Romas (1), et insÃ©rÃ©e en anglais et en franÃ§ais dans le Courrier de
Louisiane du lundi 9 dÃ©cembre 1816.
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EspÃ©rons pour lui quâ??il nâ??ait pas lu sur le mÃªme sujet, le commentaire ironique de  Lâ??Ami
des Lois  :

Â« Mr Hyyde de Neuville parait aussi instruit de nos lois que le chevalier Don Onis qui
demandait lâ??extradition des patriotes du sud : Les Bourbons sont bien servis !! Â»

Toutefois cet ultra royaliste se consola en se promenant dans ce qui est maintenant le Vieux
CarrÃ© :

Â« Il est fort singulier de voir, dans un pays oÃ¹ la population est franÃ§aise et gangrenÃ©e
de virus rÃ©volutionnaire, les noms de rue sâ??accorder avec les souvenirs de la
royautÃ© : rue de Bourbon, rue Royale, de CondÃ©, de Chartres, Saint-Louis, etc.

Ce sont des lis prÃ©destinÃ©s que le royaliste se plait Ã  voir encore majestueusement
debout aprÃ¨s la tempÃªte Â».
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1er dÃ©cembre :

Â« (â?¦) les forbans, flibustiers, boucaniers, Ã©cumeurs et aventuriers de Barateria
continuent leurs dÃ©prÃ©dations assassines ; ils dÃ©posÃ¨rent, la semaine derniÃ¨re, Ã  la
banque, environ 200 mille piastres en espÃ¨ces.

Le gÃ©nÃ©ral Humbert Ã©tait aller voir sâ??il trouverait Ã  prendre la revanche de sa
dÃ©faite par les nÃ¨gres dâ??Hayti, On lâ??a vu revenir ces jours derniers ; et comme il est
tous les jours ivre, on suppose quâ??il a reÃ§u sa retraiteâ?¦ au cabaret Â»[37]

Le plus difficile pour le baron de Montlezun, lui qui avait perdu sa mÃ¨re dans les prisons de Mont-de
Marsan au dÃ©but de la Terreur, fut lâ??arrivÃ©e de lâ??ex conventionnel Taillefer dans la ville:

Â« Mardi 17 dÃ©cembre 1816 Nouvelle-OrlÃ©ans

Un homme que la colÃ¨re du ciel a teint du sang des rois, un homme dot le nom prendrait
une teinte adoucie, sâ??il changeait avec Lucifer ; un de ces forcenÃ©s qui donnÃ¨rent lieu
Ã  renouveler cette question du prophÃ¨te :

Â« Comment est-il arrivÃ© que cette ville si peuplÃ©e soit assise solitaire, que celle
qui Ã©tait grande entre les nations soit maintenant comme une veuve, et que celle qui
Ã©tait une princesse entre les provinces ait Ã©tÃ© rendue tributaire. Â»

Un de ces impies qui Â« dÃ©solÃ¨rent les chemins de Sion, parcequâ??ils ne voyaient plus
personne qui e rendit aux fÃªtes solennelles ; Â» un de ces monstres qui Â« Ã©gorgÃ¨rent
les sacrificateurs, livrÃ¨rent les lieux saints Ã  la dÃ©vastation, et fermÃ¨rent les portes des
temples disant : il nâ??y a point de Dieu !!! Â« Un tel homme est entrÃ© paisiblement
dansâ?¦

En vain lâ??Ã?ternel avait armÃ© les nations pour Ã©lever autour dâ??eux une enceinte de
fer et dâ??airain : Ils ont fait horreur Ã  ceux qui les avaient rÃ©duits en leur pouvoir. Les
fleuves les ont vomis hors de la terre, qui les enfanta pour sa honte !

Mais vous, mer, comment nâ??avez-vous pas point entrâ??ouvert vos abÃ®mes profonds ?

Comment ne les avez-vous point engloutis ? comment nâ??avez-vous point Ã©levÃ© de
montagnes dâ??eau salÃ©e, sur leurs tÃ¨tes irrÃ©mÃ©diablement coupables ?

Cette mort eut Ã©tÃ© trop douceâ?¦ La vie, et le vautour attachÃ© Ã  leurs entrailles
comme lâ??antique PromÃ©thÃ©e parait Ãªtre le jugement dâ??en-haut.

Ils sont venus sur la terre de dÃ©solation, ils y ont Ã©tÃ© accueillis par le peuple ennemi
des rois de ces rois mÃªme qui les ont rÃ©chauffÃ©s contre leur sein.
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Il se sont trouvÃ©s dans leurs Ã©lÃ©ments au milieu de ces ramas populaires, des fermes
de discorde, et des brandons insurrectionnels quâ??Ã  lâ??aide des vents ils dirigent vers
les plus heureuses contrÃ©es.

Ils ont trouvÃ© des secours refusÃ©s Ã  la veuve et Ã  lâ??orphelin [38]; ils ont Ã©tÃ©
adressÃ©s Ã  lâ??homme riche.

Le nommÃ© Taillefer est arrivÃ© Ã  La Nouvelle-OrlÃ©ans, ces jours derniers, chargÃ© de
lettres pour les personnes les plus opulantes de la Louisiane. Il sâ??est prÃ©sentÃ© chez
M. Fortier, auquel il a remis des lettres de recommandationâ?¦ De sa main rÃ©gicide. Â»

Puis Ã  celle de Lefebvre-Desnouettes, le baron de Montlezun Ã©crivit :

Â« 19 dÃ©cembre

Lefebvre Desnouette est arrivÃ© aujourdâ??hui Ã  la Nouvelle-OrlÃ©ans, muni de bonnes
lettres de recommandation pour les frÃ¨res affiliÃ©s. Il a eu lâ??agrÃ©ment de souper chez
M. Labatut, nÃ©gociant, toutefois en cÃ©dant le pas et la place dâ??honneur Ã  Taillefer,
orgueilleux de son titre de rÃ©gicide
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[Le 23 dÃ©cembre, de par son importance lâ??arrivÃ©e de Lefebvre-Desnouette est
annoncÃ©e aux moins par deux journaux Louisianais].

Plusieurs autres militaires, traitres Ã  leur roi, sâ??Ã©taient rendus derniÃ¨rement Ã  Galvezton, oÃ¹ est
le dÃ©pÃ´t des recrues des mauvais sujets de toutes les espÃ¨ces et de tous les couleurs destinÃ©s
Ã  porter la libertÃ© aux Mexicains Â»

En cette saison de bals, il parait que les plus hauts notables de la ville comme Jean-Baptiste
Labatut[39] planteur louisianais, se faisaient un malin plaisir Ã  inviter conjointement notre baron ultra
royaliste et ces reprÃ©sentants tant abhorrÃ©s de la RÃ©volution et de lâ??Empire.[40] Il garda
toutefois un excellent souvenir du souper quâ??il fit le 21 dÃ©cembre chez M Lanusse nÃ©gociant
franÃ§ais :

Â« Madame Lanusse tient un fort bon Ã©tat de maison : des maniÃ¨res trÃ¨s agrÃ©ables et
de lâ??amabilitÃ© sans recherches sâ??ajoutent chez elles au prestiges de la fortune
dâ??Ãªtre tres-belle femme. Â»

MÃªme sâ??il conta Ã  la mÃªme date ceci :

Â« En passant dans la salle Ã  manger chez M. Lâ?¦ on sâ??arrÃªte devant le portrait
dâ??un guerrier tenant en main un rouleau que le costume, la fiertÃ© de la pose, la tÃªte
nue, cheveux hÃ©rissÃ©s, feraient prendre pour un bÃ¢ton de marÃ©chal prÃªt Ã  Ãªtre
lancÃ© sur des retranchements pour exalter lâ??Ã¢me des soldats. Turenne et CondÃ©
reviennent Ã  la mÃ©moire Ã©lectrisÃ©e.

Lâ??emplacement du tableau ne lui donnant que peu de lumiÃ¨re, on distingue
imparfaitement les objets ; on sâ??informe :

â??parturiunt montes ; nascitur ridiculus mus !!;

La montagne en travail enfante une souris.

Turenne. CondÃ©. Le bÃ¢ton de marÃ©chal et les hÃ©ros sâ??Ã©vanouissentâ?¦. Que
restet-il ?â?¦ JÃ©rÃ´me Buonaparte, sans chapeau comme autrefois sans souliers, tenant
dans ses mains une lunette !!![41]â?•

De plus la ville, flattÃ©e dâ??avoir autant de cÃ©lÃ©britÃ©s en son sein, organisa un concert en leur
honneur :

â??Le 30 dÃ©cembre

On continue Ã  faire fÃªte au rÃ©gicide Taillefer et au parjure LefÃ¨vre-Desnouettes. Je
lisais aujourdâ??hui sur une gazette[42] lâ??annonce dâ??un grand concert, dont la
premiÃ¨re partie est dÃ©diÃ©e au major Bipley, en sa qualitÃ© de commandant des
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troupes ; la deuxiÃ¨me, au gouverneur Villeray, et la troisiÃ¨me, Ã  ce Desnouettes.

Les rÃ©volutionnaires proscrits ne pouvaient pas trouver un pays oÃ¹ lâ??opinion
gÃ©nÃ©rale fÃ»t mieux Ã  lâ??unisson de la leur. Ils viennent dâ??ailleurs armÃ©s de
lettres de recommandation pour les maisons les plus riches. FidÃ¨les Ã  leur systÃ¨me
indÃ©racinable, les nÃ©gociants font agir tous ces rouages de la machine
rÃ©volutionnaire ; ils les aident ; aussi est-ce Ã  eux quâ??on les adresse. Ils ne rougissent
point dâ??aller rendre visite Ã  un Taillefer, dont le front ineffaÃ§ablement tachÃ© du sang
des rois doit Ãªtre en exÃ©cration aux enfans de nos enfans, et dâ??Ã¢ge en Ã¢ge Ã  nos
derniers neveus.â?•
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DÃ©cidÃ© de quitter au plus vite cette ville, notre baron assista toutefois Ã  lâ??arrivÃ©e du
gÃ©nÃ©ral Lallemand le 4 janvier :

â??Hier, Lallemand, compagnon de LefÃ¨vre-Desnouettes, est arrivÃ© en ville. Ces
hommes savent fort bien quâ??ils ne sauraient trouver au monde un pays oÃ¹ lâ??on eÃ»t
une plus profonde vÃ©nÃ©ration pour leurs grands talens et leurs vertus Ã©minentes

On comte en ce moment, Ã  la Nouvelle-OrlÃ©ans, quatre de ces malheureux : Humbert,
naguÃ¨re battu par les nÃ¨gres de Saint Domingue ; Lefevre-Desnouettes et Lallemand,
traitres Ã  leur roi ; et Tailleferâ?¦. RÃ©gicide !!!â?•

Il est mÃªme choquÃ© que le gouverneur VillerÃ© nouvellement Ã©lu issu dâ??une noble famille
dâ??origine franÃ§aise se soit dÃ©placÃ© en personne pour saluer le gÃ©nÃ©ral LefÃ¨vre-
Desnouettes:

â??Ici toutes les idÃ©es sont renversÃ©es ; lâ??on nâ??y obtient de considÃ©rations
autant quâ??on est riche : la piraterie est Ã  lâ??ordre du jour ; les banqueroutes mÃ¨nent
Ã  la fortune ; le dÃ©magogue est fÃªtÃ© pour ses opinions ; lâ??homme flÃ©tri et
condamnÃ© Ã  mort comme traÃ®tre Ã  son roi reÃ§oit un accueil flatteur, et le rÃ©gicide
lui-mÃªme est honorÃ© dans les salons. Mr de Villeray, homme bien nÃ©, nouvellement
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Ã©lu gouverneur de la Louisiane sâ??est oubliÃ© au point dâ??aller aujourdâ??hui rendre
visite Ã  LefÃ¨vre-Desnouettes.â?•

Notre baron fort heureusement pour lui partit le 5 janvier, Ã©vitant ainsi de lire le communiquÃ© paru
dans Le Courrier de la Louisiane  du 8 janvier relatant un repas donnÃ© en lâ??honneur des
gÃ©nÃ©raux Lefebvre-Desnouette et Lallemand :

[CommuniquÃ©]

â??Messieurs les Officiers Ã©tablis Ã  La Nouvelle-OrlÃ©ans, ont donnÃ© le 6 janvier un
repas qui avait pour but de rendre un hommage bien mÃ©ritÃ© Ã  Messieurs les
GÃ©nÃ©raux Lefevre Desnoettes et Lallemand victime de la tyrannie, et proscrits de cette
mÃªme patrie quâ??ils ont servie avec tant dâ?? honneurâ?•

la salle de Mrs Davis avait Ã©tÃ© choisie, le portrait de lâ??Empereur y Ã©tait placÃ©,
chÃ©ri de tous les bons FranÃ§ais, son image a retracÃ© les souvenirs les plus
douloureux. Plusieurs toasts ont Ã©tÃ© portÃ©s.

Le premier Ã  NapolÃ©on, et les vivat ont Ã©tÃ© rÃ©pÃ©tÃ©s avec enthousiasme.

2e. Aux Etats-unis dâ??amÃ©rique, les amis de la libertÃ© y trouvant une nouvelle patrie

3e Au Roi de Rome et Ã  son auguste mÃ¨re

4e Au prince EugÃ¨ne NapolÃ©on

5e Au brave gÃ©nÃ©ral LefÃ¨vre-Desnoettes

6e Au brave GÃ©nÃ©ral Lallemand

7e Aux messieurs les Louisianais qui nous ont honorÃ© de leur prÃ©sence.

8e Au brave gÃ©nÃ©ral qui sâ??est signalÃ© en Irlande[43]

9e A la mÃ©moire du MarÃ©chal Ney et du Colonel LabedoyÃ¨re

10e Aux GÃ©nÃ©raux FranÃ§ais qui se sont illustrÃ©s pur la dÃ©fense de la partie et
particuliÃ¨rement au GÃ©nÃ©ral Cambronne

11e Aux dames Louisianaises

12e Aux familles des gÃ©nÃ©raux FranÃ§ais

Le gÃ©nÃ©ral LefÃ¨vre Desnoettes

A nos frÃ¨res de la Lousiane qui aiment Ã  avec nous de la gloire et de la patrie
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Le gÃ©nÃ©ral Lallemand â?? A la France, quelle devienne heureuse et indÃ©pendante, et
puissions nous encore verser notre sang pour elle.

Par Mr True â?? A NapolÃ©on et Ã  la destruction de la Famille Royale.

Plusieurs santÃ©s ont Ã©tÃ© portÃ©es par Messieurs les Louisianais, on a entendu avec
le plaisir les plus vifs lâ??expression de leurs sentiments nobles et gÃ©nÃ©reux. Des
chansons analogues Ã  la circonstance ont Ã©tÃ© chantÃ©es Â»

Les derniÃ¨res lignes que le Baron de Montlezun consacra Ã  la Nouvelle-OrlÃ©ans furent
un avertissement Ã  tout FranÃ§ais souhaitant y faire fortune :

â??Lâ??homme dâ??un cÅ?ur droit est dÃ©placÃ© dans cette indigne contrÃ©e ; ceux ce
cette trempe gÃ©missent de sâ??y trouver enchainÃ©s ; leurs vÅ?ux les plus ardens
appellent sans cesse lâ??heureux jour qui les verra sâ??embarquer et braver les dangers
de la mer, en rechercher dâ??une terre moins barbare, dâ??un ciel plus salubre et
dâ??habitans moins immoraux.

Je dois donc me fÃ©liciter dâ??Ãªtre Ã  la veille de mon dÃ©part de ces confins
dâ??occident, oÃ¹ la fatalitÃ© mâ??a conduit, et dont je dÃ©sire que mon Ã©crit puisse
dÃ©tourner celui qui, sur de fausses donnÃ©es, serait tentÃ© dâ??y porter son industrie Ã 
travers mille dangers et en dÃ©pit de graves inconvÃ©niens auxquels il se trouverait
infailliblement en butte.â?•

Et pourtant irrÃ©mÃ©diablement de nombreux FranÃ§ais vinrent encore dans lâ??espoir dâ??une vie
meilleure, et mÃªme si peu purent repartir de Louisiane enrichis.

Heureux de quitter ce pays et surtout cette ville vraiment trop bonapartiste Ã  son goÃ»t, notre baron
renouvela pourtant un second voyage quâ??il narra De lâ??OrÃ©noque au Mississipi par les Petites et
les Grandes Antilles et ne revint Ã  Paris que le 13 septembre 1817, trente mois aprÃ¨s son dÃ©part le
fatidique 20 mars 1815. De retour en France, il obtint une pension de 800 francs[44] et dÃ©cÃ©da en
1844.[45]

Quant Ã  la fiÃ¨vre bonapartiste de La Nouvelle-OrlÃ©ans, elle connut son paroxysme les 17 mars et
18 mars 1817 lors dâ??Ã©meutes pour une histoire de pavillon sur un navire anglais lâ??Hamilton.
Des pugilats eurent lieu jusquâ??Ã  la Bourse entre bonapartistes et monarchistes. Hyde de Neuville
sâ??en fut se plaindre Ã  Washington, qui lui rappela une nouvelle fois la notion de libertÃ©
dâ??opinions. Une piÃ¨ce de thÃ©Ã¢tre bonapartiste fut rapidement Ã©crite et jouÃ©e en mai La
bataille des trois empereurs, dont lâ??action se passe la veille de la bataille dâ??Austerlitz.
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Une foule nombreuse portant une cocarde tricolore assista Ã  la reprÃ©sentation. La Marseillaise y fut
mÃªme chantÃ©e. Toutefois, comme toute fiÃ¨vre elle retomba. Les gloires et Ã©popÃ©es
napolÃ©oniennes firent rarement bon mÃ©nage avec le Â«rÃªve amÃ©ricain .[46] â??Champ
dâ??asileâ?• fut un Ã©chec cuisant dont dÃ» rÃ©pondre le gÃ©nÃ©ral Lallemand ; Joseph Bonaparte
vivant tranquillement dans sa magnifique propriÃ©tÃ© amÃ©ricaine ne se mÃªlait plus de politique. Le
nombre dâ??officiers Ã©trangers souhaitant intÃ©grer les armÃ©es insurgÃ©es hispano-
amÃ©ricaines ayant dÃ©jÃ  des Ã©tats-majors issus de lâ??Ã©lite crÃ©ole locale Ã©tait si grand que
mÃªme les officiers sâ??Ã©tant illustrÃ©s dans les batailles de lâ??Ã©popÃ©e napolÃ©onienne ne
trouvÃ¨rent de place, restÃ¨rent inactifs en AmÃ©rique du Nord et rapidement sans ressources.
Certains, dâ??esprit plus intrÃ©pide, sous couvert dâ??aider la cause indÃ©pendantiste, devinrent des
aventuriers cherchant Ã  sâ??enrichir. Le baron de Montlezun lâ??avait dÃ©jÃ  dÃ©crit en dÃ©cembre
1816 :

Â« les Ã©chappÃ©s de la bande de Buanaparte se trouvaient fort peu confortablement
campÃ©s Ã  Galvezton, sans rÃ©quisitions Ã  frapper, sans hÃ´tes Ã  vexer, sans fille Ã 
violer, sans contribution Ã  imposer, etc. Ce nâ??Ã©tait nullement lÃ  leur affaire : on
sâ??en doutait avant quâ??ils eussent donnÃ© lieu Ã  se faire renvoyer. Ces messieurs
imaginÃ¨rent de faire les tapageurs ; on leur dit quâ??o avait besoin de militaires
dÃ©vouÃ©s Ã  la noble causes des Mexicains, et non de mauvais spadassins trouble-
fÃªtes. En mÃªme temps, on leur signifia de quitter lâ??Ã®le, Ã  quoi ils obtempÃ©rÃ¨rent,
prenant leur volÃ©e de droite et de gauche, afin de faire participer diffÃ©rens pays au
bonheur de leur prÃ©sence et Ã  la moralitÃ© de leurs principes Â»

Enfin dâ??autres bonapartistes rÃ©fugiÃ©s outre-Atlantique obtinrent les bonnes grÃ¢ces de
lâ??ambassadeur de France qui plaida en dÃ©cembre 1818 auprÃ¨s du duc de Richelieu la cause de
Â« cent cinquante Ã  deux cents jeunes hommes, poussÃ©s sur cette rive par lâ??intrigue de quelques
hommes Â» pour quâ??ils puissent revenir en France avec lâ??octroi dâ??une demi-solde Â»[47]

[1] Lâ??orthographe peut varier dâ??un document Ã  lâ??autre, par exemple dans un courrier, il Ã©crit
Â« Mr labarshette Â» https://founders.archives.gov/documents/Jefferson/03-10-02-0284
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[2] Voir exemplaire numÃ©risÃ© sur https://www.patrimoines-martinique.org ou sur le site de Gallica ou
au lien suivant https://issuu.com/scduag/docs/adg18247

[3] Cet ouvrage quasi inconnu en France lâ??est un peu moins outre-Atlantique comme lâ??indique
The National Union Catalog  Â« Pre-1956 : lâ??auteur de â??Souvenirs des Antilles est le baron de
MONTLEZUN, qui publia un autre anonyme la mÃªme annÃ©e : Â« Voyage fait dans les annÃ©es
1816 et 1817, de New York Ã  La Nouvelle OrlÃ©ans et de lâ??OrÃ©noque au Mississipi par les
Petites et les Grandes Antillesâ?¦ Â» par lâ??auteur des Â« Souvenirs des Antilles Â». Le catalogue
national amÃ©ricain signale Ã©galement que ce deuxiÃ¨me ouvrage a Ã©tÃ© publiÃ© en extraits dans
deux articles (de CarriÃ¨re, Joseph-MÃ©dard) dont il cite les tirages Ã  part : â??â??A Frenchman visit
Charleston, 1817â?• reprint from â?? The South Carolina Historical and Genealogical Magazineâ?? vol.
XLIX, nÂ°3, july 1816. â??â??A Frenchman visit Norfolk, Fredericksburg and Orange County, 1816â??
reprint from â??Virginia Magazine of History and Geographyâ?? vol. 53, nÂ°2, april 1945 and vol. 53,
nÂ° 3, july 1945.eâ?? citÃ© dans G.H.C. NumÃ©ro 39

[4] MÃªme si certaines pages concernant ses descriptions et considÃ©rations concernant les
amÃ©rindiens et les esclaves sont trÃ¨s difficilement supportables.

[5] Le  Dictionnaire des familles franÃ§aises anciennes ou notables Ã  la fin du XIXe siÃ¨cle vol. XV.
1917 de C. dâ??E.-A. [Chaix dâ??Est-Ange] indique incorrectement quâ??il serait nÃ© Ã  Aire sur
Adour, berceau familial. Une gÃ©nÃ©alogie de la famille fut faite par un descendant, Henry du Moulin
de LabarthÃ¨te (directeur du cabinet du marÃ©chal Philippe PÃ©tain de 1940 Ã  1942),  La Vie en
Armagnac et en Tursan Ã  travers celle dâ??une de leurs familles (1450-1942)  rÃ©Ã©ditÃ©e en 1970
que je nâ??ai pu consulter hormis quelques passages disponibles sur google book. Nombre de
renseignements biographiques proviennent de ses Ã©crits.

[6] Selon  Le Journal de Stanislas Dupont de la Motte, inspecteur au collÃ¨ge de La FlÃ¨che (1771-
1776). (Texte prÃ©parÃ© et prÃ©sentÃ© par Didier BOISSON. â?? Rennes : Presses universitaires de
Rennes, 2005.) BarthÃ©lÃ©my Sernin du Moulin y sera restÃ© de 1771 Ã  1776.

[7]Notes biographiques concernant le Baron de Montluzun dans  The Papers of Thomas Jefferson :
Retirement Series, Volume 10 : 1 May 1816 to January 1817 Princeton University Press â??.

[8] Bodinier (Gilbert), Les officiers de lâ??armÃ©e royale combattants de la guerre des Ã?tats-Unis, De
Yorktown Ã  lâ??an II,  Service historique de lâ??armÃ©e de Terre 1983 : Â« Il se crÃ©e de
vÃ©ritables dynasties dans certains rÃ©giments, ainsi les du Moulin de la BarthÃ¨te servent au
rÃ©giment d â?? Auvergne depuis le dÃ©but du XVIIe siÃ¨cle, mais ayant Ã©tÃ© nommÃ© lieutenant
â?? colonel du rÃ©giment de Touraine en 1779, Jean â?? FranÃ§ois fit nommer son fils
BarthÃ©lÃ©my Sernin dans ce dernier rÃ©giment Â».

[9] Avril et mai 1780

[10] Ce dernier, dÃ©corÃ© de lâ??ordre de Saint-Louis dÃ©cÃ©da en 1786.

[11] Bulletin de la SociÃ©tÃ© de Borda Â« procÃ¨s-verbaux de lâ??assemblÃ©e des trois ordres de la
sÃ©nÃ©chaussÃ©e de Lanne Â» Â» Degert, Antoine 1880

[11b] Merci Ã  M. Arnaud Batsale pour cette prÃ©cision
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[11c] Gilbert Bodinier dans Dictionnaire des officiers de lâ??armÃ©e franÃ§aise qui ont combattu aux
Etats Unis pendant la guerre dâ??indÃ©pendance,  SHAT-1983- indique le concernant : Â« ne rejoignit
pas son corps aprÃ¨s le semestre de 1790-1791 et semble avoir Ã©migrÃ© en novembre 1791. Il servit
Ã  lâ??armÃ©e de Bourbon dans la compagnie de son rÃ©giment, puis servit dans la lÃ©gion de
BÃ©on. Il reprit du service le 14 juillet 1808, nommÃ© capitaine le 20 septembre 1809, sa dÃ©mission
fut acceptÃ©e le 9 octobre 1811. Â»

[12] Henry du Moulin de LabarthÃ¨te , La Vie en Armagnac et en Tursan Ã  travers celle dâ??une de
leurs familles (1450-1942),  rÃ©Ã©dition de 1970

 

[12b] Merci Ã  M. Arnaud Batsale pour cette prÃ©cision-

Baron de Montlezun, Le monument de Carnac et les deux pierres colossales de Locmariaquer â??
Paris- Duprat â?? 1845 : Â« Il y a trente-six ans que je vis pour la premiÃ¨re fois les pierres de Carnac.
Jâ??avais visitÃ© Locmariaquer (lâ??ancienne VÃ©nÃ©ta prise et dÃ©truite par CÃ©sar lâ??an 56
avant lâ??Ã¨re vulgaire) ; et dâ??Auray jâ??allais au fort PenthiÃ¨vre, dans lâ??isthme de Quiberon,
pour faire ensuite la revue des batteries de cette presquâ??ile trop cÃ©lÃ¨bre, et dâ??une revue de
canonniers qui lâ??occupait Â»/ Gilbert Bodinier Â« Dictionnaire des officiers de lâ??armÃ©e royale
qui ont combattu aux Etats-Unis Â» â?? Shat 1983

[13] A noter que de nombreux rÃ©volutionnaires eurent aussi des recommandations de Lafayette

[14] Et mÃªme si effectivement les services postaux Ã©taient catastrophiques Ã  cette pÃ©riode,
comme sâ??en plaignaient rÃ©guliÃ¨rement les journaux louisianais qui recevaient tardivement les
dÃ©pÃªches venant du Nord, ce projet ne vit pas le jour. Il lâ??Ã©crira en conclusion de son rÃ©cit de
voyage. Â« Jâ??ai proposÃ© de faire parvenir cette correspondance en trois heures de temps. On
nâ??a point paru faire cas de ma proposition trÃ¨s dÃ©sintÃ©ressÃ©e et trÃ¨s gratuite (â?¦) Â».

[15] Letter To James Madison from Baron de Montlezun-Labarthette, 16 September 1816 DLC : Papers
of James Madison. https://rotunda.upress.virginia.edu/founders/default.xqy?keys=FOEA-print-02-01-
02-5454

[16] https://getarchive.net [17] As Baron de Montlezun â?? Labarthette, visiting in 1816, described
it :â??The hall contains various pictures, such as : a Descent from the Cross ; Charles II of England; the
charming group of Venus and Psyche, after the antique, lightly veiled; a picture of shepherds and
flocks, after the Dutch school â?¦ a landscape by Teniers, and several others. Â»
 https://collections.savingplaces.org/

[18]Cela grÃ¢ce Ã  lâ??entremise de John Payne Todd (lettre de 19 septembre 1816
https://founders.archives.gov/documents/Jefferson/03-10-02-0284)

[19] PrÃ¨s de Charlottesville, en Virginie, Ã  lâ??est des Ã?tats-Unis. Elle appartient Ã  la liste du
patrimoine mondial de lâ??UNESCO1 Montlezunâ??s Account of a Visit to Monticello, 20 September
1816 https://founders.archives.gov/documents/Jefferson/03-10-02-0285
https://collections.savingplaces.org:2443/exhibit-page.aspx?site=MONTOBJS&rID=South%20Passage
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[20] Â« The Baron de Montlezun also visited Monroe at Highland in September. The traveling
Frenchman commented during his visit:â??Mr. Monroeâ??s residence is a charming retreat: the house
is nothing more than improvised; it should be rebuilt on a hill in front, where the situation will be very
advantageous.â?• Â» https://highland.org/wp-content/uploads/2016/06/Personal-Life-of-a-Political-
Family-1.pdf

[21] Madison and â??Americanusâ??, April-May (Editorial Note) â?? (â?¦) Montlezun stayed for a total
of five days at Montpelier. On the evening of 17 September 1816, he fell into a conversation with JM
(James Madison) about the â??social state and savage life,â?• during which the president observed
that he had never known of a case where a â??savageâ?• who had been exposed to â??civilizationâ?•
had not returned â??to his people and resume[d] his original way of life (â?¦)â?•
https://founders.archives.gov/documents/Madison/03-10-02-0379

[22]Jacques Garnier dit Garnier de Saintes car natif de cette ville en 1755, Jacobin obligÃ© de
sâ??exiler car rÃ©gicide il meurt noyÃ© dans lâ??Ohio en 1818.

[23] 13 fÃ©vrier 1816, Washington

[24] FranÃ§oise Watel, Jean-Guillaume Hyde de Neuville : (1776-1857) conspirateur et diplomate.

Rafe Blaufarb, Bonapartists in the Borderlands: French Exiles and Refugees on the Gulf Coast, 1815-
1835, 2006 Tuscaloosa: University Alabama Press

[25] Simone de La SouchÃ¨re DelÃ©ry,  A la poursuite des Aigles â?? Ã©ditions Le Cercle du Livre de
France, 1950 : Â« Ã?talant ses sentiments ultra-royalistes dans les villes de lâ??est, il sâ??attira des
remarques dÃ©sobligeantes. â??Allons vers la Nouvelle-OrlÃ©ans, pensa-t-il. Cette ville Ã  la
sociÃ©tÃ© aristocratique me comprendra mieux.â?• Malheureusement la visite du baron de Montlezun
coÃ¯ncida avec celle de deux gÃ©nÃ©raux napolÃ©oniens : le comte Lefebvre-Desnouettes et Charles
Lallemand. La ville les fÃªta, invitant aux La ville les fÃªta, invitant aux mÃªmes rÃ©jouissances le vieil
Humbert et un autre voyageur, nommÃ© Taillefer. M. de Montlezun Ã©tait exaspÃ©rÃ©. Quâ??on
donne un concert en lâ??honneur de ces aventuriers dont lâ??un (Taillefer) Ã©tait un rÃ©gicide et
lâ??autre (Humbert) un ivrogne, passe encore (â?¦) Â»

[25]

[26] Christelle Augris, Jean ThÃ©ophile Victoire Leclerc, la vie dâ??un rÃ©volutionnaire enragÃ©, â??
DEH â?? 2020

[27]Lefebvre-Desnouettes gÃ©nÃ©ral nÃ© en 1773 Ã  Paris et mort le 22 avril 1822 au large des
cÃ´tes dâ??Irlande

[28] Elle sera officiellement fondÃ©e le 3 mars 1817 et Ã©tait situÃ©e dans une partie territoire de
Louisiane vendu par NapolÃ©on en 1803, et qui se trouve maintenant dans lâ??Ã©tat de lâ??Alabama.

[29] FranÃ§ois Antoine Â« Charles Â» Lallemand (1774-1839), gÃ©nÃ©ral dâ??Empire ne put
accompagner NapolÃ©on Ã  Sainte- HÃ©lÃ¨ne, car il fut arrÃªtÃ© par les Anglais Ã  Plymouth qui
lâ??emprisonnÃ¨rent Ã  Malte. Il sâ??Ã©vada et rejoignit les Ã?tats-Unis. Il participa Ã  la colonie Â« 
Vine and Olive Â» puis en 1818 celle de Â« Champ dâ??Asile Â» qui se terminÃ¨rent par de cuisants
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Ã©checs par des Ã©checs. Il retourna Ã  La Nouvelle-OrlÃ©ans en aoÃ»t 1818, Il rentra en France
aprÃ¨s le RÃ©volution de Juillet de 1830 et devint gouverneur militaire de la Corse.

[30] NÃ© en 1758 Ã  Agen (Lot-et-Garonne), gÃ©nÃ©ral de brigade le 12 janvier 1807, crÃ©Ã© baron
de lâ??Empire par lettres patentes le 2 fÃ©vrier 1809 AprÃ¨s lâ??Ã©chec de Champ dâ??asile, il
retourna en Louisiane et dÃ©cÃ©da Ã  La Nouvelle-OrlÃ©ans en 1820.

[31] Rafe Blaufarb, Bonapartists in the Borderlands: French Exiles and Refugees on the Gulf Coast,
1815-1835, 2006 Tuscaloosa: University Alabama Press

[32] Le Pays lorrain â?? Volume 17 â?? 1925

[33] Jean Guillaume Taillefer (1764 1835) MÃ©decin Ã  Domme en Dordogne, il fut administrateur du
district de Sarlat. DÃ©putÃ© de la Dordogne de 1791 Ã  1795, Jacobin, il vota la mort de Louis XVI.
Parlementaire en mission en Dordogne en septembre 1793 puis dans le Lot en octobre. ExilÃ© en
1816, comme conventionnel rÃ©gicide, il partit aux Pays-Bas, puis en Louisiane.

[34] PrÃ©cis analytique des travaux de la SociÃ©tÃ© mÃ©dicale de la Nouvelle-OrlÃ©ans, depuis le
mois dâ??aoÃ»t 1817 jusquâ??au 1er janvier 1818, lu Ã  la sÃ©ance du 4 de cette annÃ©e par J.-G.
Taillefer,  (1818)

[35] Â« A la Nouvelle-OrlÃ©ans, attirÃ©s par le milieu franÃ§ais sont installÃ©s les deux frÃ¨res
Lallemand, Lefebvre-Desnouettes, Rigau ainsi que le rÃ©gicide Taillefer : autour dâ??eux se sont
groupÃ©s des officiers au allures dâ??aventuriers qui affolent le consul de France, M. Guillemin, Parmi
ces derniers il faut citer PontÃ©coulant, Farcy, Galabert, Les Jeannet, anciens terroristes de lâ??Aube.
Ils sont en relations avec les corsaires de Lafitte ; ils reÃ§oivent de lâ??argent des banquiers
amÃ©ricains ; le gÃ©nÃ©ral Bernard, lâ??ami de Washington, ; semble mÃªme accorder son appui ;
ils recrutent de nombreux partisans dans la lie de la population et prÃ©parent on ne sait quelle
aventure mystÃ©rieuse Â» Le Pays lorrain : revue rÃ©gionale bi-mensuelle illustrÃ©e / dir. Charles
SadoulAuteur : SociÃ©tÃ© dâ??histoire de la Lorraine et du MusÃ©e lorrain/

FranÃ§oise Watel, Jean-Guillaume Hyde de Neuville (1776-1857), conspirateur et diplomate, PrÃ©face
de Jean Tulard. Paris : MinistÃ¨re des Affaires Ã©trangÃ¨res, Direction des Archives et de la
Documentation, 1997. In-8Â°, XV-287 pages, ill. (Diplomatie et histoire.)

[36] Rafe Blaufarb,  Bonapartists in the Borderlands: French Exiles and Refugees on the Gulf Coast,
1815-1835, 2006 Tuscaloosa: University Alabama Press

[37] Concernant les problÃ¨mes dâ??alcool dâ??Humbert, Hyde de Neuville Ã©crira au ministre des
Affaires Ã©trangÃ¨res le 9 mars 1817 : Â« le gÃ©nÃ©ral Humbert est rarement Ã  lui : on ne saurait y
compter pour rien Â»

[38] Dâ??abord frappÃ© par lâ??extrÃªme pauvretÃ© dâ??anciens colons de Saint-Domingue par
rapport aux fastes de leur passÃ©,

[39] , Devenu attorney gÃ©nÃ©ral puis trÃ©sorier de la Louisiane et qui servira comme gÃ©nÃ©ral lors
de la bataille de 1815
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[40] Napoleonâ??s Soldiers in America De Simone de La SouchÃ¨re DelÃ©ry : Â» Bonapartists and
Bonapartes seemed to pursue the unfortunate Baron everywhere. Upon entering the dinning room of a
charming Creole lady, whose portrait dit he see ? Life-size, in a Caessar costume, was none other than
Joseph, ex-King of Sapin, another member of that tribe who took pleasure in dethroning all Bourbons.
Â« 

Claude-Alain Saby ,1815, les naufragÃ©s de lâ??Empire aux AmÃ©riques, 2016

[41] Des recherches succinctes nâ??ont pas permis de trouver trace de ce tableau

[42] Lâ??Ami des Lois & Journal du Soir ou Le Courrier de la Louisiane du 27 dÃ©c. 1816

[43] Sans aucun doute le gÃ©nÃ©ral Humbert.

[44] MS 3078-3121 : Collection des autographes. II. L Ã  Z Ms 3094 : Montlezun, BarthÃ©lemy Sernin,
Dumoulin Labarthe de Division F. 299 Titre Montlezun, BarthÃ©lemy Sernin, Dumoulin Labarthe de
PrÃ©sentation du contenu : Â« 2 certificats par le maire du IVe arrondissement attestant que son
revenu se limite Ã  une pension de 800 francs sur la liste civile (Paris, 3 juillet-28 septembre 1821). Â»

[45] Â« Dans les derniÃ¨res annÃ©es de sa vie, Raymond du Moulin reÃ§ut plusieurs lettres de son
cousin germain, Sernin â?? BarthÃ©lÃ©my, lâ??aÃ®nÃ© des fils de Jean â?? FranÃ§ois de
Montlezun et de Marie du Burguet de Fonpeyre. De quatre ans plus Ã¢gÃ©s que Jean â?? FranÃ§ois
de Montlezun et de Marie du Burguet de Fonpeyre. De quatre ans plus Ã¢gÃ© que De quatre ans plus
Ã¢gÃ© que Chateaubriand (1764), Sernin-BarthÃ©lÃ©my du Moulin mourut (1844) quatre ans avant
lâ??auteur des MÃ©moires dâ??Outre-Tombe Â» â??

Henry du Moulin de LabarthÃ¨te, La Vie en Armagnac et en Tursan Ã  travers celle dâ??une de leurs
familles (1450-1942), â?? 1970

[46] On peut citer en contre-exemple Pierre Benjamin Buisson nÃ© en 1793 lieutenant dans la sixiÃ¨me
artillerie de la grande armÃ©e de France pendant les campagnes de 1814 et 1815, obtenant la
LÃ©gion dâ??honneur et la mÃ©daille Sainte-HÃ©lÃ¨ne, qui devint Ã  La Nouvelle-OrlÃ©ans un
cÃ©lÃ¨bre gÃ©omÃ¨tre architecte.

[47] FranÃ§oise Watel, Jean-Guillaume Hyde de Neuville (1776-1857), conspirateur et diplomate,
PrÃ©face de Jean Tulard. Paris : MinistÃ¨re des Affaires Ã©trangÃ¨res, Direction des Archives et de la
Documentation, 1997. In-8Â°, XV-287 pages, ill. (Diplomatie et histoire.)
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